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LOIN du lourd dispositif pro-tocolaire habituel et desgrands aménagements pourl'accueil dus à son rang, la pre-mière dame du Gabon, SylviaBongo Ondimba, s'est rendue,hier matin, à l'école publiqueprimaire de l'ENS B, où destravaux de réfection avaientété menés récemment à soninitiative. Sa visite était doncdestinée à se rendre comptede la manière avec laquellelesdits travaux ont été exécu-tés. Bâti en 1982, cet établis-sement recevait ainsi, selonson directeur, Claude Mvé, sapremière véritable cure dejouvence. "Entièrement déla-
brée, puis victime d'actes de
vandalisme, l'école se vidait de
ses effectifs d'année en année.
Les parents venaient y retirer
leurs enfants", a-t-il déclaré. Laréhabilitation entreprise parl'épouse du chef de l'Etat est, àson avis, une grande satisfac-tion pour lui et le personnelenseignant et administratif.Dans une démarche citoyenneet communautaire, SylviaBongo Ondimba montre, àtravers cette initiative, son en-gagement à œuvrer pour demeilleures conditions d'ap-prentissage au sein des éta-
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L’AMBASSADEUR, Hautreprésentant du Gabon enFrance, Flavien Enongoue, arécemment présidé, dansles locaux de la Chancelle-rie, une séance de travailportant sur le renforcementde la sécurité de cette re-présentation diplomatique.En présence de certainesautorités françaises notam-ment le directeur Afrique etOcéan indien du ministèrede l’Europe et des Affairesétrangères, Rémi Maré-chaux, accompagné de laRédactrice Gabon à la Sous-direction Afrique centrale,et deux responsables duService opérationnel de laPrévention situationnelle(SOPS) de la Préfecture dePolice de Paris.Cette réunion faisant suite àl’entretien entre FlavienEnongoue et Rémi Maré-chaux, le 5 juin dernier, auministère français des Af-faires étrangères, et quiavait porté sur les condi-tions de sécurisation del’ambassade du Gabon suiteaux faits survenus dansl’après-midi du 1er juin2018. L’ambassadeur atenu à réitérer à la partiefrançaise, l’exaspérationdes autorités gabonaises auregard du sentiment d’im-
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punité qui anime les au-teurs des actes de violenceet de défiance des institu-tions gabonaises sur le ter-ritoire français. Et formuléles attentes du Gabon enmatière de protection de la-dite mission diplomatique,des personnels en service etdes personnalités gabo-naises en séjour en France.En réponse, Rémi Maré-chaux a relevé le caractèreexceptionnel de ce déplace-ment dans ces locaux. Signe,selon lui, non seulement del’engagement de la France àassumer ses responsabilitésrelatives à l’obligation spé-ciale, au titre de la Conven-tion de Vienne de 1961, deprendre les mesures appro-priées afin d’empêcher queles locaux de la Chancelleriene soient envahis ni endom-magés ; mais aussi du té-moignage de la solidarité

des autorités françaises en-vers un pays ami, victimed’actes de violence inaccep-tables.A la suite d’un examen mi-nutieux de la situation, lestrois parties ont arrêté desmesures immédiates, àcourt et à moyen termes, etont convenu de se retrouvertrès prochainement pour lesuivi de leur mise en œuvre.Dans la matinée, Flavien En-ongoue s’était retrouvé avecses collaborateurs pourexaminer les conditionsd’accès aux services de laChancellerie. Les nouvellesmesures ont par la suite faitl’objet d’une communica-tion au public. Elles corres-pondent en réalité à ce quise passe déjà dans les diffé-rentes administrations pu-bliques françaises ainsi quedans la plupart des Chancel-leries.

Une phase de la réunion de travail.
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blissements et pour la mise enplace des conditions d'unebonne protection environne-mentale. On peut y voircomme un plaidoyer que fait la
première dame du Gabon etun appel à la mobilisation col-lective lancé pour fédérer lesénergies, créer une synergiedes partenaires, mettre en

place un label d'écoles ci-toyennes où il fait bon d'ap-prendre. En somme, il s'agit derestaurer l'école dans son sta-tut originel de formation de la

jeunesse, d'ascension socialeet d'égalité des chances. L'ENSB occupe une place de choixdans cette vision.Dans l'objectif de mettre unpoint d'honneur sur cet enga-gement citoyen de la premièredame en faveur de la jeunesse,deux ateliers de sensibilisationà la citoyenneté et à l'environ-nement ont eu lieu avec ungroupe d'élèves de l'école pu-blique primaire de l'ENS B, enpartenariat avec l'association"Eco Logik" fondée par Laeti-cia Oyoubi. Le but de la ren-contre avec les tout-petits étaitde leur montrer un ensemblede réflexes écologiques utilesà la communauté, et surtoutcomment venir à bout de lapollution plastique en ayantrecours aux techniques du re-

cyclage. Comme par exemple,transformer une bouteilled'eau minérale en plastique enun pot pour y planter des lé-gumes.Comme l'école publique pri-maire de l'ENS B, une demi di-zaine d'autres écoles ont étéentièrement rénovées. Pours'inscrire d'ailleurs dans la lo-gique de protection environ-nementale de la premièredame, le directeur de l'établis-sement a promis de renforcerla propreté, notamment parl'interdiction de certains jeuxtels que le football, par la créa-tion aussi d'un espace floral etd'un potager. Déjà, l'épouse duchef de l'Etat leur apporte unappui considérable pour sécu-riser les lieux : un gardien dejour et deux de nuit.

La première dame prenant part, ici, avec les élèves aux ateliers de
sensibilisation à la citoyenneté et à la protection environnementale.
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L'objectif est de promouvoir un label d'écoles citoyennes où il fait
bon d'apprendre.
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Sylvia Bongo Ondimba et les tout-petits de l'école publique de l'ENS B au terme
des ateliers de sensibilisation.
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